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R6sumes franpais

L'autel

par Heinrich Kahlefeld

185

Le mouvement du renouvellement liturgique, si profondement marque
par les etudes de Romano Guardini et qui tend ä delivrer l'accomplisse-
ment des rites des formes abstraites qui s'y sont greffees au cours des
äges pour les remplacer par des modalites emanant d'une pensee
concrete, de maniere que le sens de la liturgie se manifeste clairement
aux yeux des fideles, ne pouvait pas manquer d'avoir, entre autres, son
retentissement sur l'aspect que l'autel doit assumer. Celui-ci, ä l'origine,
etait essentiellement l'equivalent de la table de la Cene, la sainte-table
dont ceux qui communient se trouvaient etre, tres litteralement, les con-
vives, l'assemblee (ekklesia, d'oü nous avons tire «eglise») des fideles
l'entourant au plus pres. C'est seulement par la suite que le sacrement
de l'eucharistie cessa d'etre accompli ä la «table» elle-meme (l'autel),
en meme temps que se developpa l'office parle «preside» par l'eveque
ou le pretre officiant, la messe continuant ä realiser ä chaque fois et la
participation ä la nature divine de Notre Seigneur et le «sacrifice», non
d'une victime comme chez les palens, mais du croyant lui-meme s'of-
frant tout entier ä Dieu. En consequence, l'autel devrait repondre aux
conditions suivantes: 1° etre place le plus possible ä la proximite de
l'assemblee des fideles; 2° en ce qui concerne sa forme, l'autel en tant
que sainte-table, ne doit etre porteur que du pain et du vin et, architec-
turalement, constituer le foyer, le lieu essentiel, de la maison de Dieu;
3° le tabernacle peut au mieux trouver place sur un autel secondaire;
4° quel que soit le cöte de l'autel oü le pretre officie, celui-ci devrait
toujours avoir son siege, Symbole du seul tröne Celeste, au centre de la
partie de la maconnerie qui se ferme derriere la sainte-table. - Pour tant
de questions ä resoudre, il est ä souhaiter qu'artistes et theologiens
entretiennent de plus en plus une feconde collaboration mutuelle.

Le couvent des dominicains de La Tourette
1958-60. Architecte: Le Corbusier, Paris

190

Pres d'Eveux-par-l'Arbresle (dep. du Rhöne), en bordure de la foret,
qui le flanque au sud et ä Test, mais faisant face, ä l'ouest, ä un vaste
paysage de collines, l'edifice quasi carre a ete conpu par Le Corbusier
d'apres letriple principe de l'ordre des dominicains: etude (cellules), vie
en commun (locaux pour tous) et priere (chapelle). Vaste et bien pro-
portionnee, l'eglise, realisee comme tout le bätiment, en beton, ne prend
jour que par de rares fentes verticales. - Le tout est d'une parfaite et
meditative simplicite.

Eglise Saint-Nicolas-de-Flüh ä Birsfelden pres Bäle
1958. Architecte: Hermann Baur FASISIA, Bäle

196

Cette eglise, oü l'on a tenu ä mettre l'accent sur le caractere collectif de
la communaute des fideles, est d'une forme plastique propre ä en
souligner la difference d'avec l'entourage profane, tandis que l'interieur
marque et l'unite voulue et, en meme temps, la polarite de la partie oü

se tiennent les fideles et de Celle oü s'erige l'autel. - Sculptures de Paul
Speck, Pierino Selmoni et Albert Schilling.

Eglise Saint-Nicolas-de-Flüh ä Winkeln, pres St-Gall 201

1958/59. Architecte: E. Brantschen FAS/SIA, St-Gall, en collaboration avec
A. Weisser, architecte, St-Gall; H. Hossdorf, ingenieur SIA, Bäle, et E.

Grünenfelder, ingenieur, St-Gall

Cette eglise est nee de la Synthese de la conception de l'interieur et de
celle de sa forme plastique externe. De plan strict et presque carre, eile
est surmontee d'un plafond concave s'elevant au-dessus de l'autel et
de l'entree. - Quant au toit betonne, il a ete realise par H. Hossdorf avec
l'enthousiasme de l'ingenieur conscient de la necessite de savoir
aujourd'hui mettre la technique au service de l'evolution de l'architecture
moderne.

Chapelle ä Nesselnbach, Argovie
1958. Architecte: H. U. Gübelin SIA, Lucerne

208

Chapelle pouvant accueillir une soixantaine de personnes. Interieur axe

sur l'autel, jusqu'au-dessus duquel le toit s'eleve progressivement. La

decoration est due ä H. Blättler et ä E. Stanzani, oeuvrant en intime
collaboration avec l'architecte.

Eglise ä Hern, pres Roubaix
Architecte: H. Baur FAS/SIA, Bäle

210

Cette petite eglise Sainte-Therese-de-l'Enfant-Jesus fut construite aux
frais d'un grand industriel, ä l'usage d'une partie de ses ouvriers. Materiaux

et caractere en accord avec les corons du voisinage. Vitraux
d'Alfred Manessier.

Eglise Saint-Joseph ä Merzig (Sarre)
Architecte: H. Baur FASISIA, Bäle

212

Apres un parvis mure, on penetre dans une seconde enceinte au centre
de laquelle l'eglise, ovale, s'entoure d'une paroi de verre. Le toit est au
plus haut au-dessus de l'autel, lui-meme situe ä l'un des foyers de
l'ovale. Idee directrice: souligner, dans la difference, l'union intime de
l'officiant et de la communaute des fideles.

Des lieux de pelerinage et des processions
par Hermann Baur

215

Les admirables anclens sanctuaires des lieux de pelerinage, dont la
derniere reussite en date, l'eglise d'Einsiedeln, remonte au baroque,
n'avaient eu pour successeurs que trop d'edifices denatures, specialement

au XIX* siecle, par la decadence de l'architecture religieuse, alors
que, par une etrange contradiction, ce meme XIX* siecle devait voir se
multiplier les pelerinages aux lieux des grandes apparitions surnaturelles:

Lourdes, Lisieux, Fatima, entre autres. Architecturalement toutefois,

un heureux redressement se dessine, en partie sous l'impulsion
donnee aux createurs par l'exemple de Notre-Dame-du-Haut de
Ronchamp, ceuvre de Le Corbusier, ä propos de qui l'on peut dire qu'il est
caracteristique que le grand architecte, qui avait toujours refuse auparavant

de bätir und eglise, catholique ou protestante, ait accepte d'assu-
mer cette realisation, parce qu'il s'agit, preclsement, d'un sanctuaire de
pelerinage, autrement dit d'un edifice sacre participant ä la fois, comme
il le declara, de l'esprit de la communaute et de l'esprit du mystere. - Ce
redressement n'est pas sans s'accompagner encore des maladies
infantiles du gigantisme (Syracuse) et du neo-formalisme des symboles,
- dangers, faut-il esperer, provisoires. - Quant aux manifestations
collectives de la foi telles que les processions, l'auteur estime qu'elles
devraient trouver des modalites repondant ä notre civilisation moderne,
dans lesquelles la foule deviendraitconstitutive de laforme; par exemple,
les processions de quartier de la Fete-Dieu en s'assemblant dans le
vaste espace d'un Stade.

L'autel de la chapelle de l'Ecole normale de Menzingen 218

Autel en marbre blanc contrastant avec les bancs fonces et le sol noir,
et realise par le sculpteur Josef Rickenbacher, Steinen.

Restauration de l'eglise des Augustins ä Zürich
par Eduard Plüss

220

Principale eglise zurichoise du culte catholique-chretien, l'edifice vient
d'etre restaure sous les auspices du professeur L. Birchler par les soins
de l'architecte Max Kopp FAS/SIA et du sculpteur Franz Fischer. L'article

du present cahier traite essentiellement du travail accompli par le
sculpteur, lequel, tant en ce qui concerne l'autel que la porte du tabernacle

et une Crucifixion, s'est efforce avec bonheur de trouver, pour ces
creations d'art religieux, un style moderne, delivre des reminiscences
historiques. On a la joie de constater ici le conscient et parfait accord de
l'architecture et d'un art plastique qui, sans programmatiquement oppo-
ser le figuratif et l'abstrait, reussit ä etre hautement personnel.

L'ceuvre graphique d'Armin Hofmann
par Hans Peter Baur

224

Dans la hierarchie des arts modernes, on a souvent accorde le primat
ä l'architecture ou, plus recemment, aux arts graphiques. De ce point de

vue, on ne peut placer trop haut l'oBuvre et l'influence d'A.H., directeur
de la classe d'«Art graphique A» ä l'Ecole des Arts appliques de Bäle
et professeur aux U.S.A. Dans son enseignement comme dans ses
ceuvres personnelles, il n'a cesse de faire la preuve de l'importance de
l'analyse, aussi essentielle, visuellement, qu'en musique.
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